
Les Les clarissesclarisses
à Ronà Roncchamphamp

Printemps - Été 2022

Pour devenir amis du monastère Sainte-Claire
à Notre-Dame du Haut - Ronchamp (Franche Comté)

remplissez le bulletin ci-joint

« La paix de Dieu n’est pas un cri lancé des quatre vents de l’univers. 
La paix, c’est Dieu risquant sa vie »
Voilà un très beau verset d’une hymne liturgique qui vient illustrer le thème de notre lettre. Nous l’avons, volontaire-
ment, consacrée à la paix, la paix sous toutes ses formes, telle que nous essayons de la vivre. Oui, la paix, c’est une 
éthique spirituelle, un choix de vie à la suite du Christ. Et cette paix, nous voudrions la partager avec tous, vous les 
lecteurs réguliers de cette lettre mais aussi avec tous ceux dont les yeux, par un heureux hasard, tomberont sur ces 
quelques lignes. Ce sont des lignes sans prétention qui voudraient refléter le plus justement possible ce qu’est la paix 
pour nous : un bouquet de fleurs diverses, variées, différentes, qui vivent dans le même vase en se donnant mutuel-
lement la vie, la joie, l’audace, l’espérance, etc. Et le fleuriste, c’est Dieu lui-même, comme Il l’a fait aux débuts du 
monde, comme Il le fait quotidiennement, comme Il le fera demain par le don de son Fils. Donner son Fils, c’était 
risquer sa vie au bénéfice de l’homme, de tous les hommes. Les bancs de contemplation installés sur la colline de 
Notre-Dame du Haut n’ont pas d’autres objets que d’inviter tous les visiteurs à s’asseoir et à recevoir en eux-mêmes 
cette paix par l’intermédiaire de Marie.

soeur Brigitte, abbesse

Monastère Sainte-Claire, 13 rue de la Chapelle, 70250 RONCHAMP (France)
monasteresteclaire@orange.fr ou, pour être accueilli, steclaireronchamp@orange.fr

www.clarisses-a-ronchamp.fr - tél. : +33 (3) 84 63 13 40 

Atelier communication non-violente 
Observer sans jugement, reconnaître nos sentiments, nos besoins, y répondre, voilà les piliers de l’atelier de communi-
cation non violente que nous suivons depuis le début de l’année.
De façon ludique, en utilisant girafes et chacals, nous apprenons à reconnaître nos besoins fondamentaux (observation 
et empathie, c’est la girafe) par opposition à ceux du chacal (jugement et exigence). Il faut être lucide : les deux nous 
habitent.
En tant que chrétienne, je crois que Jésus a partagé notre condition humaine, avec tous ces sentiments et ces besoins. 
C’est donc pour nous un plus pour suivre le Christ humble et pauvre comme nous le propose sainte Claire.

soeur Marie-Thérèse

Un environnement vivant

La route départementale qui monte à Notre-Dame du Haut a été élargie : grosses machines – beau travail de contrefort – 
rambardes de bois très artistiques : tous les automobilistes apprécient !
Les travaux de rénovation de la chapelle ont enfin commencé, après des études approfondies. Nous avons vu monter 
un échafaudage impressionnant qui couvre toute la façade sud, maintenant décapée, et dont les fissures sont colmatées. 
Évidemment, les vitrages sont voilés de noir, et le bruit ne manque pas, dès le matin, car les ouvriers travaillent dur ! 
Avec l’assouplissement des restrictions sanitaires, nous avons eu quelques belles rencontres, avec le conseil épiscopal, le 
conseil des capucins de Suisse, d’autres frères et laïcs franciscains, la chorale franco allemande Singt mit, le pèlerinage 
des gens du voyage, celui de l’hospitalité de Lourdes, l’assemblée de notre association, des passionnés de violon, des 
marcheurs, des chercheurs de Dieu à travers la Bible, la liturgie, l’art, l’architecture, la poésie, le silence... 

soeur Marie-Claire

Agenda
- Sainte Claire : 
• Mercredi 10 août : 20h15 : Veillée de 

prière à l’oratoire
• Jeudi 11 août : Eucharistie à 11h à 
Notre-Dame du Haut
- Assomption de Marie : 
• lundi 15 août : 11h00 Eucharistie ; 14h30 : prière mariale 
- La sainte famille dans le regard des peintres, 

Retraite au monastère par père Isabey du mardi 6 au ven-
dredi 9 septembre

- Nativité de Marie : 
Jeudi 8 septembre : 10h30 : Eucharistie ; 14h30 : prière mariale 
- Journée mondiale de la Paix : 
Mercredi 21 septembre rentrée des caté du doyenné : 11h00 
Eucharistie à Notre-Dame du Haut ; pique-nique ; ateliers di-
vers ; 16h00: lâcher de colombes sur la pyramide de la paix

- Fête de saint François : 
• Lundi 3 octobre :  20h15 : Veillée de prière à l’oratoire
• Mardi 4 octobre : 11h00 : Eucharistie à Notre-Dame du Haut
- D’un Enterrement à Ornans à l’Enciellement de Tolède : 

Gustave Courbet et Le Greco
Retraite au monastère par père Isabey du 29 octobre au 
2 novembre.

- Noël : 
• Samedi 24 décembre : messe de la nuit à 22h30 à Notre-

Dame du Haut
• Dimanche 25 décembre : messe du jour à 11h00 à l’oratoire
- Noël à la joyeuse lumière de François d’Assise

Retraite au monastère par père Isabey du 23 décembre au 
26 décembre

- Passage à l’an neuf : 
Samedi 31 décembre : 22h30 : Veillée de prière à l’oratoire.



De l’horreur à l’espérance
La fin de l’hiver 2022, plus précisément le 24 février, a vu se déployer sous nos yeux l’invasion 
de l’Ukraine par la Russie. Événement redouté depuis un certain temps, mais passage à l’acte qui 
nous a replongés dans une atmosphère de guerre en Europe, avec tout son cortège de bombarde-
ments, exode massif, résistance, atrocités, que nous n’espérions plus jamais revoir à nos portes... 
Et cela dure, avec tous les bouleversements internationaux que cela implique. Personne ne peut 
s’en désolidariser. Et nous clarisses ?
Nous débutions le Carême avec toute l’Église : temps de prière, de jeûne, de partage. Temps vécu, 

à notre mesure, avec tous ceux qui perdaient tout, ceux qui accueillaient 
largement, ceux qui remettaient leur vie à Dieu. Période spirituelle plus 
intense encore lors des célébrations pascales. Le rappel de la douloureuse 
Passion du Christ, vécue aujourd’hui par tant d’hommes et de femmes 
plongés dans les ténèbres et la mort, mais plongés aussi dans le feu de 
l’amour de Dieu, la résurrection du Christ illuminant nos vies, au-delà de 
tout. Là est vraiment la source d’espérance, pour nous et pour tous. 
Le temps pascal : 50 jours qui nous conduisent à la Pentecôte, dans le 
Souffle de Dieu. 
La victoire de la lumière sur la nuit, le réveil de la nature, la joie de retrou-
ver des relations, d’accueillir, donne à la vie toute sa saveur, ouvre le cœur.

soeur Marie-Claire

La paix vue par des hôtes
• « Encore un bout de chemin à parcourir, avec des ronces et des épines, et le Sei-
gneur fera le reste... Je me sens bien chez vous, nul besoin de faire, il suffit d’être. 
C’est donc l’espérance qui me fera marcher, le cœur empli de cette fragrance de la 
grâce, le cœur irisé d’esprit. » 
• « Je fais le rêve d’un monde, monde nouveau à faire ensemble... à com-
mencer par ce Haut-Lieu inspirant la Paix. Je vous remercie de rayonner sur 
cette colline, et de partager, chacune à votre tour et à votre façon votre joie 
d’aimer. »
• « Venir au printemps, c’est célébrer le renouvellement de la vie, voir les 
jeunes pousses et les fleurs éclore, entendre des chants divins, et la lumière qui 
vient donner profondeur et contraste aux volumes de la chapelle. Il y a ici de 
l’inouï ! »
• « La paix inonde ce lieu, et il m’a permis de faire une pause, un stop, pour un nouveau départ. Ressourcé, je vais garder d’ici une 
paix intérieure et une faculté nouvelle à me laisser hisser vers l’avenir. Merci pour tout. A n’en pas douter, à bientôt ! »
• « La vie m’a doucement prise par la main et montré le chemin vers votre monastère, lieu baigné d’amour et 
de lumière. Le monde s’est alors tu pour moi un moment, le temps s’est étiré, et j’ai écouté le ciel. Mon âme 
a ainsi trouvé la force de renaître... et la paix. Mille mercis ! »

L’inter-religieux et la paix
Depuis 6 ans, chaque journée inter-religieuse de Ronchamp apporte sa nouveauté, et reçoit une lumière spécifique en 
nos contextes personnels ou historiques. Alors que la paix se fait attendre cruellement aux divers confins du globe, notre 
rencontre du 18 juin nous a permis à nouveau de constater combien nos diversités ne produisent pas une menace, mais 
nous interrogent, nous aident à croître dans notre quête de vérité. Quête qui est désarmante, vérité qui est vie. La jour-
née dont le thème fut mouvement et immobilité, a mieux permis de découvrir les attitudes corporelles de nos pratiques 
spirituelles respectives. Si les deux groupes majoritaires étaient les chrétiens et les bouddhistes, nous avons bénéficié 
non seulement d’une présentation des danses d’Israël, mais encore d’un petit exposé de M. Tahar Belhadj, et de son 
ami Mohammed, qui nous ont fait découvrir la course d’Agar, ou les différentes attitudes de la prière musulmane qui 
illustrent les consonances du nom d’Adam, se terminant dans la prosternation. Le père Franck Ruffiot, spécialiste de la 
liturgie, nous a présenté, à partir de l’évangile de saint Luc, certaines des attitudes corporelles fondamentales de la prière 
chrétienne. Se tenir debout, s’asseoir pour écouter, se prosterner, etc. Assis en lotus, en touchant le sol, ou couché sur 
le côté sont aussi les deux représentations les plus typiques du Bouddha, nous a enseigné Lama Tsultrim : les moines 
bouddhistes connaissent aussi des prosternations. Leurs 100 mille prosternations, ou bien plus, ne sont pas un exercice 

anodin : elles aident la purification, expriment la vénération et le don de 
soi. Les contemplatives que nous sommes ont pratiqué l’hospitalité spi-
rituelle ce jour-là en offrant l’espace de leur oratoire pour deux temps de 
méditation : bouddhiste et chrétienne. A l’ombre de l’icône de la Trinité 
de Roublev, symbole puissant de l’hospitalité divine, nous nous sommes 
retrouvés comme pèlerins de l’Absolu, réunis autour du puits d’un mys-
tère qui nous réunit. L’eau que nous y puisons, nous la reconnaissons, 
selon nos traditions, comme eau musulmane, christique, bouddhique, etc. 
Mais ensemble, nous pouvons en témoigner : nos traditions, nos religions 
ne sont pas fatalement puits de discorde et violence. Ce que nous avons vécu était la fraternité et la communion pro-
fonde dans nos diversités, en immobilité et en mouvement, dans et pour la PAIX.

soeur Marie-Claire-Denys

Aventuriers pour la paix
Partir à l’aventure pour découvrir le trésor de la colline à travers nos différences, tel 
est la proposition faite aux enfants en cette Rencontre Inter-religieuse. Les animaux qui 
fréquentent la colline (tel Rutabaga le renard, Caracolo le chevreuil, Isidore le sanglier et 
d’autres encore) leur ont lancé des défis et soumis des énigmes, devinettes ou messages 
codés pour mieux connaître les diverses religions et parvenir jusqu’au Trésor : la Lumière, 
tellement présente et fabuleuse en ce lieu. Cette lumière qui fait « qu’en regardant le visage 
de n’importe quel homme, tu reconnais ton frère ou ta sœur. »
Ce jeu a été préparé avec un petit groupe de jeunes mamans des environs. Les enfants de 
l’une d’entre elle, sont venus le tester avec enthousiasme quelques jours auparavant. Ce 
samedi 18 juin, seuls deux enfants sont là avec leurs parents, mais ils sont très motivés pour 
mener à bien leur enquête. Je suis témoin d’un beau moment de vie en famille.
D’autres groupes, ne pouvant venir ce jour-là, ont pris rendez-vous pour plus tard. C’est ainsi que des enfants de 
Montbéliard sont venus le 22 juin, un groupe de Champagney retient le 2 juillet, d’autres pour la rentrée… Il sera 
même proposé à deux groupes d’adultes qui pourront découvrir la colline de manière ludique.
Comme quoi, cette journée de fraternité, bâtisseuse de paix, se démultiplie. Et cela comble notre désir car la Paix, 
c’est bel et bien une œuvre de tous les jours, à construire de multiples manières.

Sœur Marie-Laetitia

Vivre ensemble et construire la paix
Comme beaucoup d’entre vous, notre communauté bouleversée par la guerre en Ukraine prie 
intensément pour la paix. Les 25 mars, 1er mai et 31 mai, avec des personnes des environs, nous 
nous sommes rassemblées à la pyramide de la paix pour confier à Notre-Dame du Haut la paix 
dans le monde et plus particulièrement entre les russes et les ukrainiens. Nous avons été profon-
dément touchées par la présence ce 31 mai de familles 
ukrainiennes réfugiées à Ronchamp et Champagney.
Depuis quelques réunions, un petit groupe de bénévoles 

de l’AONDH et deux sœurs travaillent ensemble pour organiser Trois jours 
pour la paix les 20-21 et 22 septembre, en phase avec la journée mondiale de 
la paix de l’UNESCO. Des contacts pris avec les enseignants du primaire de 
l’école publique de Ronchamp, a jailli une belle initiative. Ce 17 mai, par une 
journée ensoleillée, 152 enfants accompagnés de leurs instituteurs, de parents 
et des bénévoles du groupe Construire la paix ont marché jusqu’à Notre-
Dame du Haut. Sensibilisée par les inquiétudes de leurs parents et les images des médias, la plus jeune génération 
de notre territoire s’est montrée toute accueillante lors de la découverte de la colline de la paix. Les prémices d’une 
vie sociale harmonieuse s’enracinent dans l’éducation à l’art du vivre ensemble en s’enrichissant de nos différences. 
Pour les 8 classes, 4 ateliers étaient proposés pour en prendre conscience : orientation- art-nature-architecture. Les 
classes se sont succédé dans notre oratoire. Une soeur les recevait pour présenter le lieu : sous la terre, une grotte 
pour se recueillir, qui reçoit la lumière d’en haut. Elle décrivait aussi notre vie de clarisse et comment nous formons 
une fraternité. Au soir de cette journée, nous ne pouvions que rendre grâce au Seigneur pour cette belle mission des 
éducateurs qui conduisent les enfants sur le chemin du vivre ensemble.

Sœur Maggy


